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MIDRASH EXODE RABBA - PARASHAT CHEMOT 

CHAPITRE 1 

1. La discipline paternelle : rempart contre la déchéance 

Une réflexion inaugurale sur la nécessité éducative, 

démontrant par les exemples d'Ismaël et d'Ésaü que 

l'absence de réprimande conduit inévitablement à la 

haine filiale et à la ruine morale. 

 

« Voici les noms des fils d’Israël qui vinrent en 

Égypte avec Jacob ; ils vinrent chacun avec sa famille » 

(Exode 1, 1). C’est ce que dit le verset : « Celui qui ménage 

sa verge hait son fils, mais celui qui l’aime cherche à le 

corriger » (Proverbes 13, 24). 

Dans les mœurs du monde, lorsqu'un homme s'entend 

dire par son compagnon : « Un tel a frappé ton fils », il s'en 

prend à lui jusqu'à attenter à sa vie. Que vient donc nous 

apprendre le verset : « Celui qui ménage sa verge hait son 

fils » ? Cela vient t'enseigner que quiconque prive son fils de 

discipline le verra finalement sombrer dans de mauvaises 

mœurs (une mauvaise éducation) et finira par le haïr. 

C'est ainsi que nous le trouvons chez Ismaël, pour qui 

son père Abraham éprouvait une grande affection. Parce 

qu’il ne le réprimanda pas, Ismaël sombra dans de 

mauvaises mœurs et Abraham finit par le haïr et le chasser 

de sa maison les mains vides. Qu’avait fait Ismaël ? À l’âge 

de quinze ans, il commença à rapporter des idoles du marché, 

s’amusant avec elles et les servant comme il l’avait vu faire 

par d’autres. Immédiatement : « Sara vit le fils d'Agar 

l'Égyptienne, qu'elle avait enfanté à Abraham, s’amuser 

(metsah’ek) » (Genèse 21, 9). Or, nos Sages enseignent que le 

terme « s’amuser » ne désigne rien d’autre que l’idolâtrie, 
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comme il est dit : « Ils se levèrent pour s’amuser » (Exode 32, 6 

– lors du Veau d’Or). 

Aussitôt : « Elle dit à Abraham : Chasse cette servante 

et son fils... de peur que mon fils n'apprenne ses voies ». 

Aussitôt : « La chose déplut fort aux yeux d’Abraham... parce 

qu’il était tombé dans de mauvaises mœurs ». Dieu dit alors 

à Abraham : « Que cela ne déplaise pas à tes yeux... » ; de 

là, tu apprends qu’Abraham était secondaire par rapport à 

Sara en matière de prophétie. 

Aussitôt : « Abraham se leva de bon matin, prit du 

pain et une outre d’eau... », pour t’apprendre qu’il détestait 

désormais Ismaël parce qu’il avait mal tourné, et il le 

renvoya, lui et sa mère Agar, les mains vides, l’expulsant de 

sa maison pour cette raison.  

Car viendrait-il à l’esprit que pour Abraham, dont il 

est écrit qu’il était « très riche en troupeaux, en argent et en 

or », il puisse renvoyer sa femme et son fils sans vêtements 

ni nourriture ? Cela vient seulement t'enseigner que dès lors 

qu'Ismaël eut pris une mauvaise voie, Abraham ne se soucia 

plus de lui. Quelle fut sa fin ? Après avoir été chassé, il 

s'installa aux carrefours et devint un brigand qui dépouillait 

les gens, comme il est dit : « Il sera comme un âne sauvage 

parmi les hommes » (Genèse 16, 12). 

Il en fut de même pour Isaac qui « aima Ésaü » (Genèse 

25, 28). C'est pourquoi celui-ci sombra dans de mauvaises 

mœurs, car son père ne le réprimanda pas. Comme nous 

l'avons appris, Ésaü le méchant commit cinq transgressions 

ce jour-là : il abusa d'une jeune fille fiancée, commit un 

meurtre, renia la résurrection des morts, renia l’Essentiel 

(Dieu) et méprisa le droit d'aînesse. De plus, il désira la mort 

de son père et chercha à tuer son frère, comme il est dit : « 

Les jours du deuil de mon père approchent... ». Il força Jacob 

à fuir loin de ses parents, et lui-même alla chez Ismaël pour 

apprendre de lui ses mauvaises voies et ajouter encore à ses 

femmes, comme il est dit : « Ésaü s'en alla vers Ismaël ». 
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De même pour David, qui ne châtia point son fils 

Absalom et ne le réprimanda pas ; celui-ci sombra dans de 

mauvaises mœurs et chercha à tuer son père, coucha avec ses 

concubines, le força à fuir pieds nus et en pleurs, provoquant 

la chute de milliers et de dizaines de milliers d'hommes en 

Israël. Il lui causa de nombreuses souffrances sans fin, 

comme il est écrit : « Psaume de David, lorsqu’il fuyait 

devant Absalom son fils ». Et qu’est-il écrit après ? « 

Éternel, que mes ennemis sont nombreux ! ». Car il est dur 

de supporter de mauvaises mœurs au sein même de sa propre 

maison. 

Au sujet de la guerre de Gog et Magog, il est écrit : 

« Pourquoi les nations s’agitent-elles ? » (Psaumes 2, 1), et plus 

loin il est écrit : « Éternel, que mes ennemis sont nombreux 

! » (Psaumes 3, 2). De la même manière, David agit envers 

Adoniyah : parce qu'il ne le réprimanda pas par la discipline 

et ne le réprimanda point, celui-ci tourna mal (litt. « sortit 

vers une culture mauvaise »), comme il est écrit : « Son père 

ne l’avait jamais attristé de sa vie » (I Rois 1, 6), et il est écrit : 

« Et il était né après Absalom » (I Rois 1, 6).  

Pourtant, Absalom était le fils de Maakhah et 

Adoniyah le fils de Haggith ! Que signifie alors « il était né 

après Absalom » ? C’est parce qu'il tourna mal et que son 

père ne le disciplina pas — et il est écrit au sujet d'Adoniyah 

que son père ne l’avait jamais attristé — que lui aussi tourna 

mal ; c’est pourquoi il est écrit qu’il naquit « après Absalom 

» [dans le sens où il suivit ses mauvaises actions]. 

 

2. L'amour divin révélé par l'épreuve et la rigueur 

Le Midrash renverse la perspective habituelle en 

affirmant que les châtiments divins et les épreuves 

imposées aux Patriarches sont les véritables marques de 

l'amour exclusif et de l'élection d'Israël. 
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« Et celui qui l'aime se hâte de le châtier » (Proverbes 

13, 24) : il s’agit du Saint, béni soit-Il, qui, parce qu'Il a aimé 

Israël — comme il est écrit : « Je vous ai aimés, dit l'Éternel 

» (Malachie 1, 2) — multiplie pour eux les souffrances. Tu 

trouveras que le Saint, béni soit-Il, a donné trois cadeaux 

précieux à Israël, et Il ne les a donnés qu'à travers les 

souffrances : la Torah, la Terre d'Israël et la vie du Monde 

à Venir.  

La Torah, car il est écrit : « Heureux l'homme que Tu 

châties, ô Éternel, et à qui Tu enseignes Ta Torah » (Psaumes 

94, 12). La Terre d'Israël, car il est écrit : « Reconnais en ton 

cœur [que comme un homme châtie son fils, l'Éternel ton 

Dieu te châtie] » (Deutéronome 8, 5), et qu'est-il écrit après ? « 

Car l'Éternel ton Dieu te fait entrer dans un bon pays » 

(Deutéronome 8, 7). Le Monde à Venir, car il est écrit : « Car le 

commandement est une lampe et la Torah une lumière... [et 

les réprimandes de la discipline sont le chemin de la vie] » 

(Proverbes 6, 23). 

Quiconque discipline son fils augmente l’amour que 

son fils lui porte et celui-ci l’honore, comme il est dit : « 

Discipline ton fils, il te donnera du repos » (Proverbes 29, 17), et 

il dit aussi : « Discipline ton fils tant qu'il y a de l'espoir » 

(Proverbes 19, 18). Cela augmente son amour, car il est dit : « Et 

celui qui l'aime se hâte de le châtier » ; c'est parce qu'il se 

hâte de le discipliner qu'il l'aime. 

Tu trouveras qu'Abraham disciplina son fils Isaac et 

lui enseigna la Torah, le guidant dans ses voies, comme il est 

écrit à propos d'Abraham : « Parce qu'Abraham a écouté Ma 

voix » (Genèse 26, 5). Et il est écrit : « Voici la lignée d'Isaac, 

fils d'Abraham » (Genèse 25, 19), pour t'apprendre qu'il 

ressemblait à son père en tout point : en beauté, en sagesse, 

en richesse et en bonnes actions.  
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Sache qu'il avait trente-sept ans quand son père le 

ligota sur l'autel ; et bien qu'il soit écrit : « Abraham était 

vieux, avancé en âge » (Genèse 24, 1), il le ligota et l'attacha 

comme un agneau et Isaac ne s'y opposa pas. C'est pourquoi 

: « Abraham donna tout ce qu'il possédait à Isaac » (Genèse 25, 

5) ; c'est là le sens de : « celui qui l'aime se hâte de le châtier 

». 

De même, Isaac se hâta de discipliner Jacob en lui 

enseignant la Torah et en le reprenant dans sa maison d'étude, 

comme il est dit : « Jacob était un homme intègre [résidant 

sous les tentes] » (Genèse 25, 27), et il apprit ce que son père lui 

enseigna.  

Par la suite, il se sépara de son père et se cacha dans 

la maison d'Eber pour étudier la Torah. C'est pourquoi il 

mérita la bénédiction et hérita de la terre, comme il est dit : « 

Jacob s'établit dans le pays des pérégrinations de son père, 

au pays de Canaan » (Genèse 37, 1). 

De même, Jacob notre père disciplina ses fils, les 

réprimanda et leur enseigna ses voies, de sorte qu'il n'y eut 

en eux aucun rebut. C'est ainsi qu'il est écrit : « Et voici les 

noms des fils d'Israël qui viennent en Égypte » ; l'Écriture les 

compare tous à Jacob, car ils étaient tous des tsaddikim 

(justes) comme lui. C'est là le sens de : « celui qui l'aime se 

hâte de le châtier ». 

 

3. La descente en Égypte : une continuité dans la justice 

L'analyse grammaticale de la conjonction de 

coordination souligne que les fils de Jacob sont entrés en 

Égypte avec la même intégrité spirituelle et la même 

justice que celles de leur père. 
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Autre explication : « Et voici les noms ». Rabbi 

Abbahou a dit : Partout où il est dit « Voici » (Eleh), cela 

disqualifie ce qui précède ; mais « Et voici » (Ve-eleh) ajoute 

de l'éloge à ce qui précède.  

« Voici les générations du ciel et de la terre » (Genèse 

2, 4) a disqualifié le Tohu et le Bohu. « Et voici les noms » 

ajoute de l'éloge aux soixante-dix âmes mentionnées plus 

haut, car elles étaient toutes justes. 

« Et voici les noms des fils d'Israël qui viennent en 

Égypte, avec Jacob... chacun vint avec sa famille ». Israël est 

comparé à l'armée céleste. Ici il est dit « noms », et au sujet 

des étoiles il est dit « noms », car il est écrit : « Il compte le 

nombre des étoiles, Il leur donne à toutes des noms » (Psaumes 

147, 4). De même, quand Israël descendit en Égypte, le Saint, 

béni soit-Il, compta leur nombre, et parce qu'ils sont 

comparés aux étoiles, Il leur donna à tous des noms. C'est ce 

qui est écrit : « Et voici les noms des fils d'Israël... ». 

« Qui viennent en Égypte » : Est-ce aujourd'hui qu'ils 

arrivent ? Ils étaient pourtant arrivés en Égypte depuis de 

nombreux jours ! Mais tant que Joseph était vivant, ils ne 

ressentaient pas le fardeau des Égyptiens. À la mort de 

Joseph, on leur imposa des fardeaux. C'est pourquoi il est 

écrit « qui viennent » (au présent), comme s'ils entraient en 

Égypte ce jour-là même. « Avec Jacob » : tout cela vient de 

la force de Jacob, qui a accumulé des commandements et de 

bonnes actions, et a mérité d'élever douze tribus. 

 

4. Le code secret de la Délivrance dans les noms des tribus 

Chaque nom des fils de Jacob est ici interprété comme une 

allusion prophétique cryptée annonçant les différentes 

étapes, les miracles et les modalités de la future 

Rédemption d'Israël. 
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« Et voici les noms des fils d'Israël » : ils sont 

mentionnés ici en allusion à la rédemption d'Israël.  

REOUVEN : car il est dit : « J’ai bien vu (Raoh 

raïti) l’affliction de Mon peuple » (Exode 3, 7).  

CHIMÉON : d’après le verset : « Dieu entendit 

(Vayichma) leurs gémissements » (Exode 2, 24).  

LÉVI : parce que le Saint, béni soit-Il, s'est associé 

(Nit-haber) à leur détresse : « du milieu du buisson » (Exode 

3, 2), pour accomplir ce qui est dit : « Je serai avec lui dans 

la détresse » (Psaumes 91, 15).  

YEHOUDA : parce qu’ils rendirent grâce (Hodou) 

au Saint, béni soit-Il.  

ISSAKHAR : car le Saint, béni soit-Il, leur donna le 

salaire (Sékhar) de leur servitude : le butin de l'Égypte et le 

butin de la mer, pour accomplir ce qui est dit : « et après cela 

ils sortiront avec de grands biens » (Genèse 15, 14).  

ZEBOULON : parce que le Saint, béni soit-Il, fit 

résider Sa Présence (Chékhinah) parmi eux, comme il est 

dit : « Ils Me feront un sanctuaire et Je résiderai au milieu 

d'eux » (Exode 25, 8) ; or Zeboulon désigne le Temple, 

comme il est dit : « J’ai bâti une maison de résidence 

(Zeboul) pour Toi » (I Rois 8, 13).  

BINYAMIN : d’après le verset : « Ta main droite 

(Yeminekha), Éternel, est magnifique en puissance » (Exode 

15, 6).  

DAN : d’après le verset : « Mais Je jugerai (Dan 

anokhi) aussi la nation à laquelle ils seront asservis » (Genèse 

15, 14).  

NAPHTALI : en raison de la Torah et des 

commandements que le Saint, béni soit-Il, leur a donnés, 
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dont il est écrit : « Plus doux que le miel et que ce qui distille 

des rayons (Nofet) » (Psaumes 19, 11).  

GAD : en raison de la manne que le Saint, béni soit-

Il, leur a donnée, qui était « comme de la graine de coriandre 

(Gad) » (Exode 16, 31).  

ACHER : parce que tous ceux qui entendaient parler 

de leur rédemption et de leur grandeur les disaient heureux 

(Me-achrin), comme il est écrit : « Toutes les nations vous 

diront heureux (Ichrou), car vous serez un pays de délices » 
(Malachie 3, 12).  

JOSEPH : car le Saint, béni soit-Il, ajoutera (Yossif) 

à l'avenir une seconde rédemption pour Israël face au 

royaume impie, tout comme Il les a délivrés d'Égypte, 

comme il est écrit : « En ce jour-là, le Seigneur étendra de 

nouveau (Yossif) Sa main une seconde fois... » (Isaïe 11, 11). 

 

5. L'humilité de Joseph et l'égalité des tribus 

Le texte souligne l'absence de hiérarchie entre les fils des 

épouses et ceux des servantes, ainsi que l'humilité 

inaltérable de Joseph qui, malgré sa royauté, n'a jamais 

dominé ses frères. 

 

C'est ce qu'a dit Rabbi Josué de Sikhnin au nom de 

Rabbi Levi : Pourquoi les noms des tribus ne sont-ils pas 

énumérés dans le même ordre partout ? Parfois l'un précède 

l'autre, et vice versa. C'est pour que l'on ne dise pas que les 

fils des maîtresses (Léa et Rachel) sont les premiers et les 

fils des servantes (Bilha et Zilpa) les derniers ; cela 

t'apprend qu'ils n'étaient pas plus grands les uns que les 

autres. 
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Autre explication : Pourquoi a-t-on fait précéder 

ceux-ci à ceux-là ? Parce qu'ils sont le « toit du monde ». 

Celui qui répare un toit correctement place l'épaisseur d'une 

poutre à côté de la tête d'une autre qui n'est pas égale, c'est 

pourquoi il fait alterner les positions. Et d'où sait-on qu'ils 

sont le toit du monde ? Car le prophète Isaïe dit : « Écoute-

moi, Jacob, et toi Israël que j'ai appelé » (Isaïe 48, 12). 

« Et toutes les personnes issues de Jacob... avec 

Joseph qui était en Égypte, étaient au nombre de soixante-

dix. » Autre explication : « Et Joseph était en Égypte » — 

bien que Joseph ait accédé à la royauté, il ne s'enorgueillit 

pas face à ses frères ni envers la maison de son père. De 

même qu'il était humble à ses propres yeux au début, lorsqu'il 

était esclave en Égypte, il resta humble après être devenu roi. 

 

6. La fin de l'âge d'or et l'explosion démographique 

miraculeuse 

À la disparition de la génération protectrice de Joseph 

succède une vitalité biologique surnaturelle d'Israël, 

perçue comme une menace existentielle immédiate par la 

société égyptienne. 

 

« Joseph mourut, ainsi que tous ses frères et toute 

cette génération. » Cela t'apprend que tant qu'un seul de 

ceux qui étaient descendus en Égypte était encore en vie, les 

Égyptiens n'asservirent pas les enfants d'Israël. 

« Les enfants d'Israël fructifièrent et foisonnèrent » 

— bien que Joseph et ses frères soient morts, leur Dieu ne 

mourut pas, c'est pourquoi « les enfants d'Israël fructifièrent 

et foisonnèrent ». 

Autre explication : chacune accouchait de six 

enfants en une seule portée, comme il est dit : « les enfants 
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d'Israël fructifièrent (1), foisonnèrent (2), multiplièrent (3), 

devinrent puissants (4), à l'extrême (5) (6) ». Certains disent 

douze, car il est écrit six termes redoublés. « Ils devinrent 

puissants » : certains disent six par portée. Et ne t'en étonne 

pas, car le scorpion, qui fait partie des reptiles, en enfante 

soixante-dix. Rabbi Nathan dit : « la terre en fut remplie » 

comme des buissons de roseaux. 

 

7. Le roi amnésique : genèse politique de l'antisémitisme 

L'avènement d'un « nouveau roi » marque le basculement 

vers l'ingratitude d'État, où la mémoire des bienfaits de 

Joseph est volontairement effacée pour justifier 

théologiquement et politiquement l'oppression. 

 

« Un nouveau roi s'éleva » : quand les Égyptiens 

virent cela, ils renouvelèrent les décrets contre eux. Rav et 

Samuel divergent : l'un dit qu'il s'agissait réellement d'un 

nouveau roi, l'autre dit que ce sont ses décrets qui furent 

renouvelés. L'argument de celui qui dit « un nouveau roi » se 

base sur le mot « nouveau » ; l'argument de celui qui dit que 

ce sont ses décrets est qu'il n'est pas écrit « il mourut et un 

autre régna ». 

« Qui n'avait pas connu Joseph » : selon celui qui dit 

que c'était un nouveau roi, cela s'explique facilement ; selon 

celui qui dit qu'il renouvela ses décrets, comment interprète-

t-il cela ? Il agissait comme s'il ne connaissait pas du tout 

Joseph. 

Les Sages disent : Pourquoi est-il appelé « nouveau 

roi » alors que c'était Pharaon lui-même ? C'est que les 

Égyptiens dirent à Pharaon : « Viens, attaquons cette nation. 

» Il leur répondit : « Vous êtes des sots ! Jusqu'à présent, nous 

vivons de ce qui leur appartient (grâce à Joseph), comment 

pourrions-nous les attaquer ? Sans Joseph, nous ne serions 



12 

 

pas en vie. » Comme il ne les écoutait pas, ils le destituèrent 

de son trône pendant trois mois, jusqu'à ce qu'il leur dise : « 

Tout ce que vous voulez, je suis avec vous. » Alors ils le 

rétablirent. C'est pourquoi il est écrit : « Un nouveau roi 

s'éleva ». 

Les Sages ouvrent ce verset avec celui d'Osée (5, 7) : 

« Ils ont trahi l'Éternel, car ils ont engendré des enfants 

étrangers ; maintenant un mois (Hodesh) dévorera leurs 

parts. » Cela t'apprend qu'à la mort de Joseph, ils rompirent 

l'alliance de la circoncision, disant : « Soyons comme les 

Égyptiens. » De là tu apprends que Moïse les circoncit à leur 

sortie d'Égypte. Et parce qu'ils agirent ainsi, le Saint, béni 

soit-Il, changea l'amour que les Égyptiens leur portaient en 

haine, comme il est dit (Psaumes 105, 25) : « Il changea leur cœur 

pour qu'ils haïssent Son peuple ». 

« Un nouveau roi » : qui se leva et renouvela contre 

eux ses décrets. « Qui n'avait pas connu Joseph » : Est-il 

possible qu'il ne connaissait pas Joseph ? Rabbi Abin dit : 

C'est comme quelqu'un qui a lapidé l'ami du roi. Le roi dit : 

« Décapitez-le, car demain il fera de même avec moi. » C'est 

pourquoi l'Écriture écrit à son sujet : aujourd'hui il « ne 

connaissait pas Joseph », demain il dira : « Je ne connais pas 

l'Éternel » (Exode 5, 2). 

« Il dit à son peuple » : il fut le premier à conseiller 

(le mal), donc il fut le premier frappé. Il conseilla le premier 

: « Il dit à son peuple », et il fut frappé le premier : « [Les 

grenouilles monteront] sur toi, sur ton peuple et sur tous tes 

serviteurs » (Exode 7, 29). 

 

8. Le conseil des impies et la ruse théologique 

Les conseillers de Pharaon élaborent une stratégie 

d'extermination par l'eau, croyant contourner la justice 
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divine par une faille juridique, ignorant que le châtiment 

viendra précisément de leur propre piège. 

 

« Allons, agissons avec sagesse envers lui (lo) » : il 

n'est pas dit « envers eux », mais « envers lui ». Rabbi Hama 

ben Rabbi Hanina a dit : Il a dit : « Venez, rusons contre leur 

Dieu. Si nous les jugeons par l'épée, il est écrit : "Par Son 

épée l'Éternel jugera toute chair" (Isaïe 66, 16). Jugeons-les par 

l'eau, car le Saint, béni soit-Il, a juré de ne plus amener de 

déluge sur le monde (Isaïe 54, 9). » Mais ils ne savaient pas que 

s'Il n'en amènerait pas sur le monde entier, Il en amènerait 

sur une seule nation ; et que s'Il n'amenait pas l'eau sur eux, 

ce seraient eux qui tomberaient dedans. 

« Car par la chose même où ils ont péché (zadu)... » 

: dans la marmite où ils ont cuisiné, ils furent cuits. Rabbi 

Hiyya dit au nom de Rabbi Simon : Trois personnes 

participèrent à ce conseil : Balaam, Job et Jethro. Balaam 

qui conseilla fut tué. Job qui se tut fut condamné aux 

souffrances. Jethro qui s'enfuit vit ses descendants siéger 

dans la Chambre des Pierres de Taille (le Sanhédrin). 

« Et qu'il ne s'élève hors du pays » : il n'est pas dit « 

et nous monterons », mais « et il s'élèvera ». Rabbi Abba bar 

Kahana dit : C'est comme un homme qui se maudit lui-même 

mais attribue sa malédiction à autrui. 

Autre explication : « Et il s'élèvera du pays » — 

chaque fois qu'Israël est au plus bas, il remonte. David a dit 

: « Car notre âme est prosternée dans la poussière... » (Psaumes 

44, 26) ; à cet instant même : « Lève-toi pour nous secourir ! 

». 
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9. L'engrenage de l'asservissement : de la ruse à la torture 

Description de la mise en place progressive de 

l'esclavage, débutant par la séduction d'un travail 

rémunéré pour finir par une cruauté destinée à briser 

physiquement et moralement le peuple. 

 

« On mit sur lui » : il n'est pas dit « sur eux », mais « 

sur lui ». L'école de Rabbi Eléazar fils de Rabbi Siméon 

enseigne : cela montre qu'ils apportèrent un moule à briques 

et le suspendirent au cou de Pharaon. Si un Israélite disait : « 

Je suis délicat », on lui répondait : « Es-tu plus délicat que 

Pharaon ? » 

« Des chefs de corvée (missim) » : une chose qui 

impose (massim) des briques. « Pour l'affliger par leurs 

fardeaux » : pour affliger Pharaon par les fardeaux d'Israël. 

« Il bâtit des villes d'entrepôts (miskenot) » : Rav et Samuel 

divergent. L'un dit qu'elles mettent en danger (mesakenot) 

leurs propriétaires, l'autre dit qu'elles appauvrissent 

(memaskenot) leurs bâtisseurs. 

« Pithom et Ramsès » : l'un dit que son nom était 

Pithom, et pourquoi Ramsès ? Parce que chaque bâtiment 

s'écroulait (mitrosses). L'autre dit que son nom était 

Ramsès, et pourquoi Pithom ? Parce que la bouche de l'abîme 

(pi tehom) l'avalait au fur et à mesure. 

« Mais plus on l'affligeait, plus il multipliait et plus il 

s'étendait. » Il n'est pas écrit « ils multiplièrent », mais « il 

multipliera » (au futur) : l'Esprit Saint leur annonce qu'ils 

continueront à croître. 

« Ils eurent horreur (vayakoutzou) des enfants 

d'Israël » : cela montre qu'Israël était à leurs yeux comme 

des épines (kotzim). 
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« Les Égyptiens asservirent les enfants d'Israël avec 

rigueur (befarekh) » : Rabbi Eléazar dit « avec une bouche 

douce » (be-fe-rakh) [en les séduisant d'abord]. Rabbi 

Samuel bar Nahman dit par le brisement. Chaque travail 

effectué le premier jour fut imposé comme une règle fixe 

pour chaque jour suivant. 

« Ils leur rendirent la vie amère... » : au début par le 

mortier et les briques, puis par tout travail des champs, et 

enfin par « tout leur travail ». Rabbi Jonathan explique : ils 

échangeaient le travail des hommes pour les femmes et celui 

des femmes pour les hommes. 

Quatre décrets furent imposés par Pharaon. Au 

début, il ordonna aux commissaires de les presser pour qu'ils 

fassent leur quota sans dormir chez eux, afin de réduire leur 

procréation. Dieu dit : « J'ai promis à Abraham de multiplier 

ses fils comme les étoiles, et vous rusez pour qu'ils ne 

multiplient pas ? Voyons quelle parole tiendra, la mienne ou 

la vôtre ! » Immédiatement : « plus on l'affligeait, plus il 

multipliait ». 

 

10. La résistance spirituelle et vitale des femmes vertueuses 

Le Midrash attribue la survie physique et la rédemption 

finale d'Israël au courage extraordinaire des femmes qui, 

bravant le désespoir et l'épuisement, ont maintenu la vie, 

la procréation et la foi. 

 

Rabbi Akiva enseigna : C'est par le mérite des 

femmes vertueuses de cette génération qu'Israël fut délivré 

d'Égypte. Que faisaient-elles ? Lorsqu'elles allaient puiser de 

l'eau, Dieu faisait venir des petits poissons dans leurs 

cruches. Elles rapportaient la moitié d'eau et la moitié de 

poissons, préparaient deux marmites et allaient nourrir leurs 

maris aux champs. En récompense de cela, Israël mérita le 
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butin d'Égypte. Lorsqu'elles étaient enceintes, elles allaient 

dans les champs et accouchaient sous le pommier. Dieu 

envoyait un ange pour nettoyer le nouveau-né. Quand les 

Égyptiens voulaient les tuer, un miracle se produisait : les 

enfants étaient engloutis dans le sol. Une fois grands, ils 

rentraient chez eux par troupes entières. Et quand Dieu se 

révéla sur la mer, ce sont eux qui Le reconnurent les premiers 

et dirent : « Voici mon Dieu, et je Le glorifierai » (Exode 15, 2). 

 

11. La désobéissance sacrée des sages-femmes : Shifra et 

Pouah 

L'identification des sages-femmes à Yokhéved et Myriam 

met en lumière leur acte de résistance héroïque face au 

décret infanticide, justifié par une crainte de Dieu 

supérieure à la crainte du roi. 

 

Lorsqu’il vit qu’ils fructifiaient et se multipliaient, il 

décréta contre les mâles ; c’est ce qui est écrit (Exode 1, 15) : « 

Le roi d’Égypte parla aux sages-femmes, etc. » Qui étaient 

ces sages-femmes ? Rav a dit : une belle-fille et sa belle-

mère, Yokheved et Elichèba. Rabbi Choumel bar 

Nahman a dit : une femme et sa fille, Yokheved et Myriam. 

Myriam n'avait alors que cinq ans, car Aaron était l'aîné de 

Moïse de trois ans. Nos maîtres, de mémoire bénie, ont dit : 

elle allait avec Yokheved sa mère et l'aidait, et elle était agile. 

C’est ce qu’a dit Salomon : « Même par ses actions l’enfant 

se fait connaître... » (Proverbes 20, 11). 

« Le nom de l'une était Chifra » : car elle embellissait 

(mechaperet) le nouveau-né. « Pouah » : car elle aspergeait 

(nofaat) de vin le nouveau-né après sa mère.  

Autre interprétation : « Chifra » car les enfants 

d'Israël fructifiaient (parou) grâce à elle. « Pouah » car elle 
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faisait crier (maphia) le nouveau-né quand on disait qu'il 

était mort.  

Autre interprétation : « Chifra » car elle a bonifié 

(chipra) ses actions devant Dieu. « Pouah » car elle a fait 

apparaître (hofia) Israël devant Dieu.  

Autre interprétation : « Pouah » car elle a tenu tête 

(hofia panim) à Pharaon. « Chifra » car elle arrangeait 

(mechaperet) les paroles de sa fille et l'apaisait devant le roi. 

Rabbi Hanina bar Rav Itzhak a dit : « Chifra » car 

elle a maintenu Israël debout devant Dieu. « Pouah » car elle 

a tenu tête à son père Amram. Dès que Pharaon décréta 

contre les mâles, Amram dit : « C’est en vain qu’Israël 

engendre ! » Aussitôt, il divorça de sa femme. Tout Israël 

l'imita. Sa fille lui dit : « Ton décret est plus dur que celui de 

Pharaon... ». Il se leva et reprit sa femme, et tout Israël fit de 

même. Voilà pourquoi elle est « Pouah », car elle a tenu tête 

à son père. 

« Il dit : quand vous accoucherez les Hébreux... » : 

Pourquoi a-t-il ordonné de les tuer par les sages-femmes ? 

Afin que le Saint, béni soit-Il, ne lui en demande pas compte 

à lui, mais aux sages-femmes. « Et que vous verrez sur les 

sièges (obnayim) » : l'endroit où l'enfant est mis de côté. 

« Si c'est un fils, tuez-le » : Il leur a transmis un signe. 

Si son visage est vers le bas, c'est un mâle car il regarde sa 

mère (la terre) ; vers le haut, c’est une fille (la côte). Le Saint, 

béni soit-Il, dit alors : « Scélérat ! Celui qui a donné ce 

conseil est un idiot. Tu aurais dû tuer les filles ! S'il n'y a pas 

de filles, d'où les mâles prendront-ils des femmes ? ». C’est 

ce qui est écrit : « Les princes de Tsoan ne sont que des sots 

» (Isaïe 19, 11). 

« Mais les sages-femmes craignirent Dieu » : c'est 

d'elles qu'il est dit « La femme qui craint l'Éternel est celle 

qui sera louée » (Proverbes 31, 30). « Elles ne firent pas ce 
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que le roi d'Égypte leur avait dit » : Rabbi Yossi bar Hanina 

a dit que cela enseigne qu'il a exigé d'avoir des rapports avec 

elles, mais elles n'ont pas accepté. « Elles laissèrent vivre les 

enfants » : non seulement elles n'ont pas suivi ses ordres, 

mais elles ont en plus fait du bien avec eux en collectant de 

la nourriture pour les pauvres. 

Certains enfants devaient naître infirmes ; que 

faisaient-elles ? Elles priaient devant le Saint, béni soit-Il, et 

Dieu les exauçait. C’est pourquoi il est dit : « Elles firent 

vivre les enfants », c'est-à-dire les mères et les enfants. « Les 

sages-femmes craignirent Dieu » : elles se parèrent de l'acte 

de leur ancêtre Abraham, dont Dieu témoigne : « Car 

maintenant je sais que tu crains Dieu ». Elles dirent : « Notre 

père Abraham a ouvert une hôtellerie pour nourrir les 

passants, et nous devrions les tuer ? Nous les ferons vivre ! 

». 

« Car elles sont vigoureuses (’hayot) » : Elles dirent 

à Pharaon : « Cette nation est comparée aux animaux 

(’hayot) des champs qui n'ont pas besoin de sages-femmes. 

» Juda est comparé au lion, Dan au serpent, Nephtali à la 

biche, Issachar à l'âne, Joseph au taureau, Benjamin au 

loup. Et sur les autres il est écrit : « Qu’était ta mère ? Une 

lionne, couchée parmi les lions » (Ézéchiel 19, 2). 

 « Dieu fit du bien aux sages-femmes » : Quel était ce 

bien ? Le roi d’Égypte accepta leurs paroles et ne leur fit pas 

de mal. 

Autre interprétation : Rabbi Berekhiya a dit au nom 

de Rabbi Hiya ben Abba : c'est ce qui est écrit dans le livre 

de Job (28, 28) : « Il dit à l'homme : Voici, la crainte du 

Seigneur, c’est la sagesse ». Quel est le salaire de la crainte 

? La Torah. Parce que Yokheved craignit le Saint, béni soit-

Il, elle engendra Moïse dont il est dit : « Car il est bon », et 

la Torah fut donnée par lui, elle qui est appelée « un bon 

enseignement ». Elle porte son nom, comme il est écrit : « 

Souvenez-vous de la Torah de Moïse Mon serviteur ». Et de 
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Myriam sortit Betsalel, qui était rempli de sagesse, et il fit 

l’Arche pour la Torah. Voilà le bien fait aux sages-femmes. 

« Le peuple se multiplia » : c'était pour accomplir ce 

qui est dit dans les Lamentations (3, 37) : « Qui a dit, et la 

chose arriva, sans que le Seigneur l'eût ordonné ? » Si 

Pharaon a ordonné de tuer les mâles, à quoi a servi son décret 

si Dieu ne l'a pas ordonné ? Au contraire : « Le peuple se 

multiplia et devint très puissant. » 

 

12. Les maisons dynastiques : la récompense de la crainte 

divine 

Une analyse généalogique complexe révèle comment la 

crainte de Dieu manifestée par les sages-femmes a fondé 

les lignées éternelles de la prêtrise (Lévi) et de la royauté 

davidique (via Myriam). 

 

« Il advint, parce que les sages-femmes avaient craint 

Dieu, qu’Il leur fit des maisons » : Rav et Levi en discutent. 

L’un dit : des maisons de prêtrise et de lévites. L’autre dit : 

des maisons de royauté. Prêtrise et lévites par Moïse et 

Aaron ; royauté par Myriam, car David descend de Myriam. 

Car il est écrit dans les Chroniques (1 Chroniques 2, 

18) : « Caleb fils de Hetsron engendra d’Azouba sa femme 

et de Jerioth... » Azouba, c'est Myriam. Pourquoi Azouba ? 

Car tous l’avaient délaissée (azavouha). « Il engendra », 

mais n'était-elle pas sa femme ?  

Rabbi Yohanan dit : cela t'enseigne que quiconque 

épouse une femme pour l'amour du Ciel, l’Écriture le 

considère comme s’il l’avait enfantée. Jerioth : car son 

visage ressemblait à des rideaux (jerioth). « Et voici ses fils 

(baneïha) » : nos Sages enseignent de ne pas lire ses fils, mais 

ses bâtisseurs (boneïha). Jècher, c’est Caleb qui s'est 
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rectifié (jichar). Chovav, qui s'est repris. Ardon, qui a 

dompté (rada) son penchant. 

« Azouba mourut » : cela enseigne qu'elle tomba 

malade et fut traitée comme une morte, et Caleb aussi la 

délaissa. « Caleb prit pour lui Ephrath » : c’est Myriam. 

Pourquoi Ephrath ? Car Israël fructifia (parou) par elle. « Il 

la prit pour lui » : après qu'elle fut guérie, il l'épousa à 

nouveau et l’installa dans un palanquin par grande joie. 

On trouve ailleurs que Myriam a deux noms selon ce 

qui lui est arrivé (1 Chroniques 4, 5) : « Ach’hour, père de 

Tekoa, avait deux femmes, Hela et Naara ». Ach’hour, c’est 

Caleb, car il était fils de Hetsron, et son visage avait noirci 

(hoch’hirou) par les jeûnes. Père : il devint pour elle comme 

un père. Tekoa : il fixa (taka) son cœur vers son Père céleste. 

Deux femmes : elle comptait pour deux. 

Hela et Naara : elle n'était qu'une, Myriam. Pourquoi 

ces noms ? Car elle fut malade (halta) puis fut secouée 

(ninaara) de sa maladie, et Dieu lui rendit sa jeunesse 

(naarout). « Naara lui enfanta » : après sa guérison. Tséret, 

Tsohar et Etnan : Tséret, car elle devint une rivale (tsara) 

pour ses compagnes par sa beauté. Tsohar, car son visage 

était comme le midi (tsohorayim). Etnan, car quiconque la 

voyait apportait un présent (etnan) à sa propre femme. C'est 

pourquoi Caleb prit Ephrath et elle lui enfanta Hour. Et d’où 

sait-on que David descend de Myriam ? Car il est écrit (1 

Samuel 17, 12) : « David était le fils de cet homme ephratien 

». 

Ailleurs il est dit : « Kots engendra Anouv ». Kots, 

c'est Caleb qui a tranché (katsats) le conseil des explorateurs. 

Anouv, il a accumulé des bonnes actions au moment des 

grappes de raisins (anavem). Hatsosévéba, car il a fait la 

volonté (tsiviono) du Saint, béni soit-Il. « Les familles 

d'Achar’hel fils d'Haroum » : Achar’hel, c'est Myriam, car 

« toutes les femmes sortirent après elle (ahareiha) ». Les 

familles : il mérita d'établir des familles par elle. Fils 
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d'Haroum : elle mérita que David en sorte, lui dont Dieu a 

élevé (rimem) la royauté. 

 

13. La panique astrologique et le décret universel du Nil 

La peur irrationnelle de Pharaon, alimentée par ses 

astrologues prédisant la venue d'un sauveur, conduit à 

une extension meurtrière du décret à son propre peuple, 

scellant le destin tragique de l'Égypte. 

 

« Et Pharaon donna des ordres à tout son peuple » : 

Rabbi Yossi bar Hanina a dit : il a décrété même contre son 

propre peuple. Pourquoi a-t-il agi ainsi ? Parce que ses 

astrologues lui disaient : « La mère du sauveur d'Israël est 

enceinte de lui, mais nous ne savons pas s'il est Israélite ou 

Égyptien. » À ce moment-là, Pharaon rassembla tous les 

Égyptiens et leur dit : « Prêtez-moi vos fils pendant neuf mois 

pour que je les jette dans le Nil. » C'est ce qui est écrit : « 

Tout fils qui naîtra, vous le jetterez au Nil » ; il n'est pas écrit 

« tout fils d'Israël », mais tout fils, qu'il soit juif ou égyptien. 

Mais ils refusèrent, disant : « Un fils égyptien ne les délivrera 

jamais, le sauveur naîtra d'une Hébreue. » 

« Vous le jetterez au Nil » : Pourquoi ont-ils décrété 

de les jeter au Nil ? Parce que les astrologues voyaient que le 

sauveur d'Israël serait frappé par l'eau, et ils pensaient qu'il 

se noierait. Or, ce n'était qu'à cause d'un puits d'eau (Mei 

Merivah) que la sentence de mort fut décrétée contre lui. Les 

Sages disent qu'ils ont agi par ruse pour que le Saint, béni 

soit-Il, ne se venge pas d'eux par l'eau, car ils savaient que 

Dieu paie mesure pour mesure, et ils étaient convaincus 

qu'Il n'apporterait plus de déluge sur le monde. 

« Et vous laisserez vivre toutes les filles » : Quel 

besoin Pharaon avait-il de laisser vivre les femelles ? C’est 

qu’ils se disaient : « Tuons les mâles et prenons les femelles 
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pour épouses », car les Égyptiens étaient obsédés par 

l'immoralité. 

 

14. La renaissance de l'espoir : l'union d'Amram et la lumière 

de Moïse 

Contre la logique du désespoir ambiant, les parents de 

Moïse renouvellent leur union sacrée, donnant naissance 

à un enfant dont la sainteté intrinsèque illumine 

instantanément la maison familiale. 

 

« Un homme de la maison de Lévi s'en alla » : Où est-

il allé ? Rabbi Yehouda bar Rabbi Zevina a dit : il a suivi le 

conseil de sa fille. Il est enseigné : Amram était le grand de 

sa génération. « Et il prit la fille de Lévi » : il n'est pas dit « 

il reprit », mais « il prit ». Rabbi Yehouda bar Rabbi Zevina 

a dit : il a accompli un acte de remariage, il l'a installée sous 

un dais nuptial tandis que Myriam et Aaron dansaient devant 

eux. 

« La fille de Lévi » : Est-il possible qu'elle ait eu cent 

trente ans et qu'on l'appelle « fille » ? Rabbi Hama bar 

Hanina a dit que c'était Yokheved, conçue en chemin et née 

entre les remparts. On l'appelle « fille » parce que les signes 

de la jeunesse réapparurent en elle. 

« La femme devint enceinte et enfanta un fils » : 

Rabbi Yehouda dit : on compare son accouchement à sa 

conception ; de même que sa conception fut sans douleur, 

son accouchement fut sans douleur. De là, on apprend que 

les femmes vertueuses ne furent pas incluses dans le décret 

de Ève. « Elle vit qu'il était bon » : Rabbi Meir dit : son nom 

était Tov (Bon). Rabbi Yoshiya dit : son nom était Tuvia. 

Rabbi Yehouda dit : il était apte à la prophétie. D'autres 
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disent qu'il est né circoncis. Les Sages disent : au moment 

où Moïse est né, toute la maison s'est remplie de lumière. 

« Elle le cacha trois mois » : Car les Égyptiens ne 

comptaient qu'à partir du moment de son remariage, alors 

qu'elle était déjà enceinte de trois mois. « Elle ne put plus le 

cacher » : Pourquoi ? Car les Égyptiens emmenaient un petit 

enfant égyptien pour le faire pleurer, afin que l'enfant 

israélite entende sa voix et pleure avec lui. 

 

15. Le sauvetage providentiel : la fille de Pharaon et l'arche 

de jonc 

La Providence orchestre le sauvetage du libérateur au 

cœur même du danger, par la main de la fille de 

l'oppresseur qui, touchée par la grâce, désobéit à son père 

pour sauver l'enfant hébreu. 

 

« Elle prit pour lui une caisse de jonc » : Pourquoi de 

jonc ? Rabbi Eléazar dit : car l'argent des justes leur est plus 

cher que leur corps, afin de ne pas toucher au vol.  

Rabbi Samuel bar Nahman dit : c'est une matière 

souple qui peut résister au mou et au dur. « Elle l'enduisit de 

bitume et de poix » : le bitume à l'intérieur et la poix à 

l'extérieur, pour que ce juste ne sente pas la mauvaise odeur. 

« Elle le plaça parmi les roseaux » :  

Rabbi Eléazar dit que c'était sur la mer Rouge. 

Pourquoi l'a-t-elle jeté au Nil ? Pour que les astrologues 

pensent qu'il avait déjà été jeté à l'eau. 

« Sa sœur se tint à distance » : Pourquoi Myriam se 

tenait-elle à distance ? Rabbi Amram a dit au nom de Rav : 

car Myriam prophétisait en disant : « Ma mère enfantera un 

fils qui sauvera Israël. » Quand ils durent le jeter au Nil, sa 
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mère lui frappa la tête en disant : « Ma fille, où est ta 

prophétie ? » C'est pourquoi elle se tenait à distance, pour 

savoir comment finirait sa prophétie. 

« Pour se laver au fleuve » : Pour se purifier des 

idoles de la maison de son père. « Ses jeunes filles 

marchaient » : Rabbi Yohanan dit que ce terme signifie 

qu'elles allaient vers la mort. Elles lui dirent : « Maîtresse, tu 

transgresses l'ordre de ton père ! » Immédiatement, l'ange 

Gabriel vint et les frappa. « Elle envoya sa servante (Amatah) 

et elle le prit » : Rabbi Yehouda et Rabbi Néhémia divergent 

: l'un dit « sa main », l'autre « sa servante ». Celui qui dit « 

sa main » s’appuie sur le mot « Amatah » (coudée). Son bras 

s'est miraculeusement allongé. Les Sages ajoutent que la 

fille de Pharaon était lépreuse, et dès qu'elle toucha la caisse, 

elle fut guérie. 

« Elle l'ouvrit et le vit » : Rabbi Yossi bar Hanina dit 

qu'elle vit la Présence Divine (Shekhinah) avec lui. « Et 

voici un garçon (na'ar) qui pleurait » : Rabbi Yehouda dit : 

il était un enfant mais sa voix était celle d'un jeune homme. 

Gabriel frappa Moïse pour qu'il pleure et suscite la pitié. 

« C’est un des enfants des Hébreux » : Comment l’a-

t-elle reconnu ? Rabbi Yossi bar Hanina dit : elle vit qu'il 

était circoncis. « Celui-ci » (Zeh) : elle comprit que par lui 

le décret prendrait fin. 

Moïse refusa de téter des Égyptiennes. Dieu dit : « 

La bouche qui doit parler avec Moi téterait-elle quelque 

chose d'impur ? » La jeune fille (Almah) courut avec agilité 

(Zirizout). La fille de Pharaon dit : « Voici pour toi » 

(Heiliki), prophétisant sans le savoir « Voici ce qui est à toi 

» (She-liki). Yokheved reçut un salaire pour élever son 

propre fils. 
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16. L'éveil du prince hébreu : justice, exil et destin 

Le récit de la maturation de Moïse montre son rejet du 

confort du palais pour épouser la souffrance de ses frères, 

un choix moral qui le mène à l'acte fatidique et à la fuite 

vers sa destinée. 

 

« L'enfant grandit » : Il grandissait de manière 

surnaturelle. Pharaon l'embrassait, et Moïse prenait la 

couronne de Pharaon pour la mettre sur sa tête. Les 

magiciens dirent : « Nous craignons que ce soit lui qui doive 

prendre ta royauté. » Jethro suggéra de le tester avec un plat 

d'or et un plat de braises. Gabriel poussa sa main vers la 

braise, Moïse la mit à sa bouche, se brûla la langue et devint 

« lourd de bouche ». 

« Moïse sortit vers ses frères » : Il avait 20 ou 40 ans. 

Dieu dit : « Tu as laissé tes affaires pour voir la douleur 

d'Israël, Je laisserai tout pour parler avec toi. » Moïse obtint 

aussi pour eux le repos du Chabbat. 

« Il vit un Égyptien » : Cet Égyptien avait abusé de la 

femme d'un garde juif. Moïse le tua par le Nom Divin. Le 

lendemain, il vit Dathan et Abiram se quereller. Pharaon 

voulut décapiter Moïse, mais son cou devint comme une 

colonne d'ivoire. 

« Il s'assit près d'un puits » : Jethro (Reuel) avait 

abandonné l'idolâtrie. Jethro comprit qu'il était de la 

descendance de Jacob car l'eau du puits monta vers lui. 

« Moïse consentit » (Vayoel) : Rabbi Yehouda dit que 

cela signifie qu'il lui jura. Pourquoi le fit-il jurer ? Jethro se 

dit : « Peut-être que si je te donne ma fille, tu me feras comme 

Jacob avec Laban. » « Elle enfanta un fils et il l'appela du 

nom de Gershom » : c'est la coutume des justes de donner 

des noms en fonction de l'événement. 
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17. Le cri des profondeurs et le réveil de la mémoire divine 

Alors que la souffrance atteint son paroxysme avec la 

mort du roi, le gémissement collectif d'Israël active le 

souvenir de l'Alliance patriarcale, prélude indispensable 

à l'intervention divine et à la Sortie d'Égypte. 

 

« Il arriva, durant ces longs jours » : c'étaient des 

jours de souffrance, c'est pourquoi ils sont appelés « longs ». 

« Le roi d'Égypte mourut » : c'est-à-dire qu'il fut frappé de la 

lèpre, et le lépreux est considéré comme mort. « Les enfants 

d'Israël gémirent » : car les magiciens voulaient égorger des 

enfants pour que le roi se lave dans leur sang. 

« Dieu se souvint de Son alliance » : Israël ne méritait 

pas d'être sauvé, mais ils furent délivrés par le mérite des 

pères. 

« Dieu vit les enfants d'Israël » : Autre explication : 

« Dieu vit » qu'ils n'avaient pas de bonnes actions. Que 

signifie « tes seins se sont formés » ? C'est Moïse et Aaron 

qui étaient prêts à les délivrer. « Mais tu étais nue et 

découverte » : sans bonnes actions. 

« Dieu vit les enfants d'Israël et Dieu sut » : Reish 

Lakish a dit qu'Il vit qu'ils allaient se rebeller à la mer Rouge. 

Rabbi Josué ben Lévi a dit : Il vit qu'ils allaient faire le Veau 

d'or. Et les rabbins disent : « Dieu vit » que les hommes 

moyens faisaient repentance. Et bien qu'ils fissent 

repentance, ils ne seraient pas sortis sans le mérite des pères. 

« Vous toucherez le linteau » : par le mérite d'Abraham. « 

Et les deux poteaux » : par le mérite d'Isaac et de Jacob. Cela 

t'apprend que c'est par le mérite de tous ceux-là qu'ils sortiren
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Quatrième de couverture 

Le Midrash Rabba est l’un des piliers de la pensée juive 

classique. 

À travers Chemot Rabba, les Sages relisent le récit de 

l’Exode non comme une simple chronique historique, mais 

comme une réflexion profonde sur la servitude, le pouvoir 

et la responsabilité humaine. 

Pourquoi Moïse est-il choisi ? 

Qu’est-ce qui déclenche réellement la délivrance d’Israël ? 

Quelle est la place de l’homme face à l’injustice 

institutionnalisée ? 

Ce livre propose une traduction française fluide et 

accessible de Chemot Rabba, accompagnée, pour chaque 

unité de texte, d’un résumé clair et d’une clé de lecture 

destinée au lecteur contemporain. L’objectif n’est pas 

l’érudition pour elle-même, mais la compréhension du 

message éthique et spirituel porté par les Sages. 

Loin d’un commentaire réservé aux spécialistes, Chemot 

Rabba apparaît ici comme un texte d’une actualité 

saisissante. Il interroge la nature du pouvoir, la tentation de 

l’indifférence, et les conditions morales sans lesquelles 

aucune libération n’est possible. 

Destiné aussi bien aux lecteurs juifs qu’aux non-juifs 

désireux de comprendre la pensée biblique rabbinique, cet 

ouvrage se veut un pont entre le texte ancien et les 

questions fondamentales du monde moderne. 
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